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HUGBALDUS , religieux

Bénédiétin , floriflbit vers l’an
S8o , Si compofa en l ’honneur
«le Charles le Chauve , un
poëme De Laude calvorum,
dont tous les mots commen-
çoient par un C . Ce pénible
ouvrage lui acquit moins de
«ronfidération que fes connoif-
iances théologiques , & Ion ap¬
plication à l ’Ecriture - Sainte
& à diverfes fciences. Tri-
thème en parle en ces termes:
1 -higbaldus , monachusElvonen-
Os , natione gallus , vir tam in
divinis fcripturis quàm in feecu-
larihus litteris erudiliflimus , in
wiuficâ , poéticâ , philofophid,
oratoriâ & ca.it ris anibus , nulli
to tempore fecundus.

HUGHES , (Jean ) né dans
le Wiltshire en 1677 , fut d’un
tempérament valétudinaire ,
qui l ’obligea à ne s ’occuper que
des arts agréables , tels que le
deffin , la poéfie Si la tnufique.
11 termina fa vie en 1719 , à
4 2 ans . 11 efl regardé par les
Anglois , comme un de leurs
plus agréables écrivains . Ses
Poéfies ont été publiiez en
J739, 2 vol . in - i ? . On y trouve
une Ode au Créateur de l ’uni¬
vers , qui pâlie pour un des plus
beaux morceaux lyriques an-
glois ; & le Siégé de Damas ,
tragédie pleine d ’eiprit , de dé¬
tails' touchans & de fituations
intéreffantes . Cet auteur , ami
& compatriote d ’Addifion , eut
beaucoup de part au Speftateur
Anglais , ouvrage périodique
très - eftimé , fi on en retranche
les injures contre l’Eglife Ro¬
maine , & c.

HIJGO , voye\ Hugon.
HUGO , ( Charles - Louis)

Lorrain , chanoine Prémontré,
doreur en théologie , abbé d’Ef-
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tival , évêque de Ptolémaïde,
mourut à Eîlival en [739 , dans
un âge avance . On a de lui :
I . Les Annales des Prémantrés,
Nancy , 1736 , en a vol . in -fol . ,
en latin , elles font pleines de
recherches . On y trouve la
dîfcription St le plan des mo-
nafferes , & l ’hiftoire de l’or¬
dre . Quelques inexactitudes
font tort à cet ouvrage , dont
les deux tomes fe relient or¬
dinairement en un feul vol.
H . La Vie de S . Norbert , fon¬
dateur des P remontrésLuxem¬
bourg , 1704 , in-40 , la meil¬
leure que l’on ait , quoiqu’elle
ait efîuyé quelques critiquê .
III . Lettres à l’abbé de Lorkot ,
en défenfe de cette Vie , Nancy,
1705 . 'IV . Sacres antiquitatis
Monumentahiflorico- dozmatica ,
1725 , 1 vol . in - fol . V . Traité'
hiflorique & critique delaMai-

fon de Lorraine , in -8 “
, Nancy,

fous le titre de Berlin , 171 ! ,.
Dom Hugo fe cacha fous le
nom de Baieicourt, pour don¬
ner un plus libre cours à fa;
plume . Cet ouvrage eft plein
de traits hardis , qui déplurent-
en France : il fut flétri par arrêt
du. parlement en i 7 i a- L’annee
d ’après il fit imprimer un autre
ouvrage fur la même matière ,
intitulé : Réflexions fur deux
Ouvrages concernant la Mat] on¬
de Lorraine , in - b 0

; ces deux
ouvrages ne fe trouvent pas
communément raflembles . Un
a encore de lui une Réfutation,
du Syfiême de JW. _

Faydit ,
Luxembourg , 1699 > ‘‘j: 1 g
prélat avoit de l ’érudition ci
de la vivacité , fes ouvrages
prouvent l’une & 1autr ? : . .

HUGO , ( Herman ) Jefuite,
né à Bruxelles en i ? S8 , mort.
de. la pelle à Rhinberg en
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! eft auteur d ’un traité favant Æv
curieux : De^militia equeftri cn-
tiqua &.nova , Anvers , 1630,
in-folio , avec des' planches en
teille-douce . 11 s’eft aulli dif-
tingué fur le Parnaffe latin par

I fesPïa Defidcria , Paris , 1654 ,
j in-32 , à l ’inflar des Elzavirs,
: avec des figures d’un goût fm-

gulier , mais qui expriment des
; vérités faintes Si nourrilfent les

fentimens d ’une tendre piété.
Ce recueil , contenant 45 pièces,
eft divifé en 3 livres . Le ter.

1 a pour titre . : Gemitus animai
j ytznitentis; le ie . , Vota anima
j fanSa; le 3c. , Sujpiria anima

anuntis; Ce font divers paf-
fages de l ’Ecriture mis en ac¬
tion , & exprimés par des em¬
blèmes qui en rendent le fens
plus fenfible & le fouvenir plus
durable. L’auteur commente
ces partages par de longues pa-
raphrafes en vers élégiaques,
<|ui femblent contrafter un peu
avec l ’onftion & la fimplicité

!
fubüme de fes divins modèles ;

il il v̂erfifie affez bien , il eft
' même fouvent poète ; mais il

n
’eft pas infpiré de la mufe de

|
David . On a encore de lui :

i 1- Ob/idio Bredana, Anvers,
fl téa9,in- fol . Il avoit été pré-
j: fent à ce fiege , formé par le

célébré Ambroife Spinola en
Cet ouvrage a été tra¬

duit en efpagnol. IL De prima
fcribendi origine & univerfa rei
ülteraria antiquitate , Anvers ,
t6i7 , in -8 " . Ouvrage favant
& très- bien écrit.

î| HUGOL 1N , ( Barthélemi )
!; tan onifte de Lombardie , mort
ï en 1618 , eft auteur de plufieurs
j
1
, ouvrages en latin , qui font ef-

; times . Il préfenta fon Traité
î aes Sacre mens ( Rimini , I3S7 ,

tn-fol . J au pape Sixte V , qui
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le récompeala en pontife li¬
béral.

HUGUES , (SA évêque de
Grenoble en 1080 , étoit de
Château - Neuf - fur- l ’Ifere , près
de Valënceen Dauphiné , reçut
S . Bruno & fes compagnons 4
Si les conduifit lui -même à la
grande Chartreufe . Il mourut
en 1132 , avec la joie d ’avoir
donné à l ’E'glife une pépinière
de Saints , On a de luiunCar-
tulaire , dont on trouve des ■
fragmens dans les Œuvres pof-
thumes de Mabillon , ôc dans
les Mémoires du Dauphiné
d’Allard , 1711 & 1717 , 2 vol.
in -fol .

'
HUGUES de Gluni , ( S . )

étoit d ’une maifon diftinguée ,
quidefeendoit des anciens ducs

, de Bourgogne . Ayant rejeté les
vues d ’ambition , que fa naifi-
fance pouvoir lui infpirer , il le
confacra à Dieu dans l ’ordre
de Cluni . Son mérite & fa piété
l ’en firent élire abbé après la
mort de S . Odilon , en 1040» ■
11 gouverna cette grande fa¬
mille avec autant de zele que
de prudence . Une mort fainte
vint terminer fes travaux en.
1109 , ^ 85 ans , après avoir
gouverné près de 60 ans. 11 fit
bâtir , par les libéralités d’Al-
fonfe iV , roi de Caftille , 1e-
giife qui (ubfifte encore à Cluni .-
Cet ordre fut de fon tems au
plus haut point de fa fplendeur ;
mais il commença à décheoir
après fa mort . On trouve quel¬
ques ouvrages de lui dans ia
Bibliothèque de Cluni.

HUUUES - t .,APEl , chef de
la 3e. race des roisde France,
étoit comte de Paris & d ’Or -»
léans. Son courage & fes au¬
tres qualités le firent procla¬
mer roi de France à Noyonj

il
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en 987. Charles I , duc de Lor - Gormond , patriarche de U*
l aine, fils de Louis d ’Outremer , rufalem , promettant de vivre
qui avoit feul , par fa riaiflance , dans la chafügcé , l ’ob .éiffance
droit à la couronne , en fut & la pauvreté , à l ’exemple des
exclus par plufieurs circonf- chanoines de leur liecle . La
tances . Il voulut défendre fon premier devoir qui leur fut im*
droit ; mais il fut pris & ren - pofé par les évêques , étoit de
fermé à Orléans . Hugues -Capet garder les chemins contre les
s’étoit déjà affocié fon fils Ro - voleurs , pour la fûretédespé-
bert , pour lui aflurer la cou - lerins . Comme cette nouvelle
ronne . Ce prince mourut en milice n’avoit ni églife , ni lo-
996 , à 57 ans , après en avoir gement , Baudouin II , roi de
régné dix . Jérufalem , leur accorda un ap-

HUGUES le Grand. , comte parlement dans le palais qu
’il

de Paris , appellé auffi Hugues avoit auprès du temple ; delà
l ’Abbé, ou Hugues le Blanc , leur vint le nom de Templiers.
étoit fils de Robert , roi de On leur donna une réglé en
France , & de Béatrix de Ver - 112.8,dans leconcile deTroyes;
ipandois . Il fut furnommé le elle leur prelcrivoit la récita—
Grand , à caufe de fa taille & tion de l’Office Divin , l’abfli-
de fon courage ; le Blanc, à nence les lundis & mercre*
caufe de fon teint ; Si PAbbé, dis , & prefque toutes les ob-
parce qu’il s’étoit mis en pof- fervances tfionaftiques. Deux
feffion des abbayes de St -De - fiecles après leur fondation ,
nys , de St -Germain -des Prés , ces chevaliers qui faifoient vœu
& de St-Mariin -de -Tours . Il de combattrepour J . C . , furent

! fit facrer roi à Laon Louis accufés de le renier , & l’ordre
d .

’Outremer ( voye^ ce mot ) en fut aboli en 1312 iMoye\ Mo-

936 ; prit Rheims ; donna du lay ) . H uguesdesPayensmou-
i'ecours à Richard 1 , duc de rut en 1136 , regretté de tout
Normandie , contre le même ce qu ’il y avoit de Chrétiens
Louis IV ; lui fit en fon propre zélés en Paleftine.
nom une guerre opiniâtre pour HUGUES , né en 1065 , abbe
le comté de Laon , qu’il fallut de Flavigni au commencement
enfin céder à ce roi ; & fut du 12e . fiecle , s’étant vu eme-
créé , par Lothaire fon fuccef- ver fa croffe par l’évêque d Au-
feur , duc de Bourgogne & tun , qui la fit donner à ufl
d ’Aquitaine . Il mourut le 16 autre , fupplanta à fon tour ,
juin 936. à l ’inftigation de l ’évêque de

HUGUES des Païens , Verdun , S. Laurent , abbedu

( De Paganis ) de la maifon des monaftere de S . Vannes , dont

comtes deChampagne , uni avec il avoit été moine , & garda
Géoffroi de St- Omer & fept cette dignité jufqu

’en inj »
autres gentilshommes , inftitua depuis ce tems fon exiltence
l ’ordre des Templiers , & en eft ignorée . II eft auteur dune
fut le premier grand - maître . Chronique en 2 parties. La l «.
Ces neuf chevaliers fe confa- eft peu intérefiante , & remplie
crerentaufervicedelaReJigiort de fautes ; la . 2e . eu tre

,
s ' '

,?r
l’an 1118 , entre les mains de portante pour L’hiftotre de 1
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«îife de France de fon terris . quelle tournent toutes les autres
Elle eft connue fous le nom étoiles , 8t qui fixe les regardsde Chronique aha Verdun. On par fa dignité immobile : fui*
la trouve dans * Bibliotheca quoi il parle de l'aiguille aiman-
manufcrijnorum du P . Labbe . tée , qui regarde eonftamment

HUGUES de Fleury , cette étoile , St décrit la bouf-
jnoine de cette abbaye , vers foie telle qu ’elle eft aujourd ’hui,
lafindu ne . fiecle , a laiffé : Voyex Giqja.
1. Deux livres De lapuiffance HUGUES de Prato, d ’une
royale & de la dignité facerdo- ville de ce nom , en Tofcane ,to/e : il tâche de marquer les li- fe fit Dominicain en 1276 , St
mites des deux pouvoirs fpiri - mourut à Prato le 4 décembre
tuel & temporel , contre les em- 1322. Il fe fit une grande ré-
pereurs qui fe les arrogeaient putation par fes Sermons , irn-
tous les deux , & les papes qui primés en partie ( à ce que l ’on
fembloient quelquefois toucher croit ) à Louvain , en 1484 , &
au temporel . On le trouve dans partie à Heidelberg , 148e , réim-
le tome 4 des Mifcellanea de primés à Anvers en 1614 . Ils
Baluze. II . Une petite Chro- fe reffentent de la groffiéreté
nique, publiée par 'Duchefne , du fiecle de l ’auteur,
depuisgqôjufqu ’en Ü09 , Muni- HUGUES DE Saint - Vic-
ter, i638,in -4<>. Elleeftcourte , TOR , chanoine régulier de la
mais bien digérée ; & contient maifon de ce nom , à Paris , yen peu de mots beaucoup de profeffa la théologie avec tant
choies . Ce moine eft encore d’applaudiffement , qu ’on l ’ap-furnomméde Sainte - Marie , pella un fécond Auguftm. Les
du nom d’un village dont fon uns le font Saxon , St dilent qu

' il
pere étoit feigneur. embraffa la vie religieufe à Ha-HUGUES d ’Amiens , ar- merfleben , en Saxe ; d ’autres
chevêque de Rouen , tin des prétendent qu ’il étoit d ’Ypres.
plus grands & des plus favans II mourut à Paris le 11 février
prélats de fon fiecle . , mourut 1142 , à 44 ans . Ses Ouvragesen 1164. On a de lui 3 Livres écrits avec beaucoup de force
Pourprémunirfonclergecontre St de dignité , ont été imprimésles erreurs de fon tems , St à Cologne en 1617 , 3 vol.
quelques autres ouvrages . On in- fol. C ’eft la bonne édition,trouve *es premiers à la fin des On les a réimprimés à Rouen
ŒuvresdeGuibertdeNogent , en 1648 , 2 vol . in-fol . Uscon-Publiées par dom d ’Achery ; St tiennent un grand nombre de« Wes dans les Collerions pièces qu ’on lui a attribuéesdeD . Martenne k Durand . mal - à- propos , comme l ’aHUGUES de Bercy , poète prouvé Calimir Oudin dans
Provençal du 1qe . fiecle , eft le fon Commentaire des Ecrivainspremier qui nous ait laiffé une Eccléfiaftiques , tom . 2. Lesnelcription delà Bouffole,dans traités De Arrhâ anima St DeUn poëme intitulé : Bible Guyot; Sapicntiâ Chrifii , font certaine-myre où il décrit les vices de ment de Hugues.
J0" % cle . 11 compare le pape HUGUES de Saint - Cher,» k’toile polaire -, autour de la- ainfi nommé , parce qu ’il vins
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au monde près de l ’églife dê Juifs la racontent . Huldric li
cenom,auxenvironsdeVienne tira d ’un vieux manufcrit hé-
en Dauphiné ; Dominicain du breu , la trâtrtiiiït en latin , &
i -ie. liecle , doéteur de Sor - l’enrichit de jfttes qui font voir
bonne , cardinal -prêtre du titre la fauffeté & le ridicule des
de Sainte - Sabine , reçut la contes Juifs , touchant le divin

pourpre des mains d’inno - Fondateur du Chriftianifme. Il
cent IV èn 1244 . Ce pape & a donné encore au publicMif-
Alexandre IV ion fuccefféur , cellanea Tigurina, 3 vol . in -80.
le chargèrent des affaires les ZimmermannaécritfaFicelle
plus épineufes . Ce fut pour lui fe trouve dans un recueil de

une occafîon de faire éclateria pièces impriméà Zurich , 1732;
fageffe , fa modération , l'on in - a°.
efprit , fa fermeté . 11 mouruc à HULSÈM 4 NN , (Jean) fa-

Orviette en 1263 . On lui fit vant théologien luthérien , na-

une épitaphe dans laquelle on quit à Efens en Fri fe , l ’an
difoit qu

’à fà mort la fageffie itox. Après avoir voyagé en

avait fouffert une idipfe. On a Allemagne , en France , en

de lui plufieurs ouvrages fur Hollande , il devint profcffeur
l ’Ecriture ; le plus important eft de théologie , & furintendantà
une Concordance de la Bible , Leipfxg , & mourut en 1661 .

'

Cologne , 1684 , in -8°
. Hugues Son principal ouvrage eft une

de St - Cher a la gloire d ’avoir Relation, en allemand , du Col- '

imaginé le premier ce genre de loque de Thürn, où il avoir été

travail ; par le moyen duquel envoyé en 1645 * tête des

on trouve fans peine tel partage Luthériens , & dont il donne,

de l ’Ecriture qu
’on fouhaite : comme on l ’intagine bien , l’a-

en quoi il a rendu un fervice vantage à fon parti,
effentïel aux théologiens , aux HULSIUS , ( Lévtnus) natif

prédicateurs , & à quiconque de Gand , s’eft rendu célébré

s’occupe de la leéture & de par fes connoiffances dans la

l’étude des Livres -Saints: On a géographie , les mathématiques;
encore de lui : 1 . SpéculumEc - 6c dans la fciencedes médailles.

cleftœ , Paris , 1480 , in-40 . H . On a de lui : 1. XJl Cccfarmn

Des Commentaires fui 'l'Ecriture- ac lxiv ipforum uxorum ac

Sainte. 111 . CorreSLorium BibLiœ, parentum effigies ex antiquis nu-

nôn imprimé , & dans la bi - mifmatibus , Francfort , i? 9^ >

Lliotheque de .la Sorbonne : in - 40 . II . Sériés Mttmifmatum,

c’ell un recueil de variantes , imperatorum Rom. a Julio Cafare

extraites des manùfcrits hé- ad Rudolphum II , Francfort,

breux , grecs , latins, de la Bible, >603 . Ces recueils font rares.

HULDRIC , ( Jean - lacques ) 111 . traiijüvaniœ pMoldavie v

jniniftre proteftant , né à Zu- WaLachim dejcriptio. tV . 6nrt>-

rich en 183 , mort en 1731 ; nologia Hungariœ , &cc . ,u !que

croit un homme lavant . 11 pu- ad annum tÿçj- V . De uju qua-

blia en 1705 , in - 8° , - à Leyde ; dratï & quadratu giometncuécc.

im ouvrage recherché & peu 11 mourut à Nuremberg en

commun : c’eft l ’Hiftoire de 1605 . , ,
Jjcsus - CSrist, telle que les HULSIUS, (Antoine , theo - .
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